
GRANDE JO IE , que je vous invite à partager avec nous, les membres du comité de rédaction : voici le pre-
mier numéro de notre bulletin dont le dossier a été réalisé par une région de France, en l’occurrence la région
Bourgogne-Rhône-Alpes. Ce qui veut dire que des rencontres se sont faites, que des liens ont été tissés, et donc,
que d’autres réalisations pourront être souhaitées et accomplies. La liaison que veut opérer notre bulletin trouve
là une belle concrétisation. 
Premier numéro qui sera, bien sûr, suivi d’un autre, en octobre, dont le dossier sera réalisé par la région Sud-ouest,
avant que, sans doute, le suivant le soit par la région Île de France. 
EN S U I T E ?  À  Q U I L E T O U R ? 
Pourquoi, responsables, animateurs de groupes, proches géographiquement, ne pas saisir ainsi l’occasion de
relations plus étroites ? 

Et que le dossier d’aujourd’hui soit sur l’amitié ne peut que nous toucher en ce temps de Pâques. 

Le Ressuscité qui rejoint les disciples sur le chemin d’Emmaüs, c’est bien l’amour premier et prévenant de
Dieu qui, depuis toujours, veut ouvrir à l’homme la route de la vie, qui ne veut pas laisser seul l’homme aux
prises avec les forces du mal. Il est avec nous, l’ami fidèle par excellence qui ne nous laissera jamais tom-

ber. Il est avec nous, pour que chacun devienne à son tour l’ami dont nous avons toujours besoin, et plus particu-
lièrement aux temps de faiblesse et de désespérance. “C’est à l’amour que vous aurez les uns pour les autres que
l’on vous reconnaîtra pour mes disciples? (Jn 13, 35).

Bruno Laurent.
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« JE NE VOUS APPELLE PAS SERVITEURS
MAIS AMIS ».
Notre  relation à Dieu en tout cas ne
prend-elle pas souvent les expressions
de l’amitié?
Comme croyant,il n’est pas interdit de
se demander si le Christ,lui aussi,a
connu l’amitié ?

Pleinement homme, on imagine
mal que l’adolescent  Jésus n’ait
pas expérimenté ces temps de

partage avec les jeunes de Nazareth.
Durant sa vie publique, comment ne
pas croire qu’au long des chemins de
Judée et de Samarie, des liens d’amitié
ne  se soient pas  noués avec certains
apôtres ? Plusieurs fois, est mentionnée
l’expression «le disciple que Jésus
aimait». On le retrouve d’ailleurs au
pied de la croix,preuve s’il en est que les
moments de tension sont des temps où
l’ami est précieux.

L’accueil amical et l’écoute fraternelle
sont des attentes qu’on recherche beau-
coup, notamment dans les communau-
tés chrétiennes; elles peuvent humani-
ser des situations dogmatiques parfois
assez « raides».On sait que dans ce
domaine  les expériences sont diverses!

Par ailleurs, l’évangéliste  Jean  men-
tionne l’amitié qui liait le Christ à  Lazare
et à ses sœurs Marthe et Marie à
Béthanie. Elle s’exprime tout particuliè-
rement là encore, en un moment cru-
cial,celui de la  mort  de Lazare que
Jésus  ressuscite.

Nos amis ne nous aident-ils pas à sortir
de nos «tombeaux»  pour revivre ? 
Par des gestes tout simples, des services
bien utiles, une écoute bienveillante, ces
hommes et ces femmes, « nos amis»,
ont témoigné de l’amour divin autant
que de la solidarité humaine.
Sans répondre à tout et avec beaucoup
de pudeur, ce dossier à coup sûr
déborde d’espérance et de reconnais-
sance. Il  peut aussi  nous conduire à
être attentif à notre entourage où se
nichent, aujourd’hui comme hier, des
appels auxquels seul,l’ami que nous
sommes tous, peut répondre.

Jean-Pierre Berthet. Lyon

lement voir disparaître car l’idée
majeure est alors de « refaire » sa vie! 
Le plus souvent  pourtant  l’amitié
s’apparente à une bouée dans le nau-
frage ! On s’agrippe alors tellement
aux amis qu’on finit parfois par lasser
un peu,même les plus fidèles.
Nos amis, quant à eux sont souvent
partagés et même parfois déchirés!
Certains tentent de rester en contact
avec les deux conjoints espérant mainte-
nir coûte que coûte un pont entre deux
rives qui s’éloignent à vue d’œil!
D’autres se rapprochent alors de l’amitié
la plus forte, souvent aussi la plus
ancienne. Parfois, c’est la demande ou la
situation préoccupante des enfants de
l’ex-couple qui interpelle. Il arrive aussi
qu’une conduite jugée inadmissible
oblige les amis à se désolidariser de pra-
tiques ou de demandes de l’un ou l’au-
tre.
Le divorce est finalement  un révéla-
teur puissant du degré d’amitié qui
existait jusqu’alors.
Parfois, des amitiés qui s’éteignent
s’ajoutent à l’échec du couple à un
moment où l’être humain n’a pas besoin
d’additionner les ruptures. Souvent
aussi,on s’émerveille de la disponibilité
et de l’écoute de personnes qu’on
jugeait  jusqu’alors indifférentes à nos
problèmes.
LA FRACTURE DU DIVORCE DONNE DE
NOUVELLES COULEURS À L’AMITIÉ .
Comme plusieurs témoignages de ce dos-
sier le montrent,des liens nouveaux se tis-
sent après le divorce. En rejoignant d’au-
tres divorcés, par exemple à travers des
groupes-relais ou des soirées d’échange,le
partage des soucis d’un quotidien exigeant
conduit souvent à la naissance de nouvel-
les amitiés édifiées alors sur des valeurs un
peu différentes. L’écoute et la vérité du
contact sont alors essentielles. Plus
rapidement,peut-être, les barrières tom-
bent :on découvre que ce qu’a vécu l’au-
tre est à la fois proche et tout autre. Face
aux situations de difficultés de nos pro-
pres amis, nous sommes aussi appelés à
renouveler notre regard comme notre agir
car nous avons fait l’expérience du carac-
tère précieux de ce lien.
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Q uand les di f f icul tés surviennent, l ’amit ié n’est pas de trop

A l’initiative de ce dossier , la région
Bourgogne-Rhône-Alpes a retenu l’Amitié
comme thème. 
Le choix n’est lié ni à l’actualité ni au
hasard. Il est le fruit de l’expérience de
beaucoup d’entre nous. Oui, à des heures
sombres, l’amitié a été un diamant sur
notre route.

Deux relations essentielles habitent, me
semble-t-il, l’être humain: l’amour  et
l’amitié. Pour différents qu’ils soient,ces
liens à l’autre ouvrent chacun à l’échange et
au partage.Moins exclusive que le senti-
ment amoureux, l’amitié a néanmoins
comme point commun avec lui,de ne pou-
voir subsister et se développer qu’en
misant sur la confiance et le don de soi.
Tous deux touchent à l’intime de soi-même
comme de l’autre. Même si l’individu est
traversé par ces élans de façons diverses en
fonction de son caractère, de son éduca-
tion et de son histoire, chacun s’accorde à
reconnaître qu’amour et amitié sont en
tout cas des sources d’équilibre complé-
mentaires, permettant épanouissement et
bonheur pour l’homme et la femme.
Preuve de leur humanité,l’amitié comme
l’amour s’inscrivent dans le tempset peu-
vent connaître des accélérations surpre-
nantes aussi bien que des cassures doulou-
reuses.

Lorsque le couple se disloque, les
amis sont percutés de plein fouet
par cet événement qui les surprend

ou qui était redouté depuis longtemps.
Pour ceux qui se séparent, l’échec amou-
reux est souvent suppléé par le réseau ami-
cal.

LES RÉACTIONS DES UNS ET DES AUTRES
SONT ALORSDIVERSES.
Les personnes en rupture conjugale
connaissent parfois une phase de repli sur
soi si forte que l’amitié ne semble plus être
réconfortante. On fuit les amis, surtout les
couples amis, comme le reste de son
entourage,car cela ramène trop aux jours
heureux.Parfois aussi,on décide délibéré-
ment de rompre avec ces amitiés qui repré-
sentent un pan de la vie qu’on veut radica-
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C’ÉTAIT LE PREMIER SOIR

A la fin de la journée de travail, je ren-
tre à la maison.Appartement en partie
vidé,et plus personne pour m’accueil-
lir, ni femme, ni enfants. Le grand vide,
le silence, la solitude. Je touche la réalité
de l’échec. Que faire ?
Le sourire d’une amie, voisine de palier,
me ramène sur terre : « Viens dîner à
la maison! »
Plus de trente ans après, j’ai encore le
souvenir de cette simplicité accueillante
et du menu improvisé chez ce couple
qui,le premier, m’a montré que l’amitié
n’était pas un mot vide de sens et d’ef-
ficacité.
C’ÉTAIT LE PREMIER NOËL

Je découvre que Noël est une triste fête
si l’on est seul.Un couple ami et aimé
m’invite à l’improviste pour le repas:

nouvelle vie autrement plus riche et vraie que
la précédente.
UNE NOUVELLE ÉTAPE

Et la vie continue.
Plus tard, je me suis agrégé en paroisse à un
groupe de foyers qui m’avait invité.Intégration
complète, pour moi le solitaire,au sein de ces
amis vivant en époux chrétiens; temps de
recherches et de prières en commun.
Vers la même époque, un couple d’amis très
chers m’a fait rencontrer une célibataire.
Hésitations douloureuses, échanges avec tous
ces couples et avec des personnes autorisées qui
m’ont conduit jusqu’à un remariage civil et à
l’arrivée de deux nouveaux enfants, évidem-
ment très beaux!
Avec ces amis, j’ai,ou mieux,nous avons trouvé
un nouvel équilibre et une autre vie humaine et
spirituelle à deux,fruits de cette lente matura-
tion,amicalement balisée,qui s’est faite au fil de
très longues années.
L’amitié est une nécessité dans la vie;c’est une
vraie respiration,indispensable pour vivre.
Ce que j’ai reçu de tous, ce qu’ils m’ont permis
de découvrir, je ne le garde pas pour moi: je
m’efforce maintenant de le vivre dans le cercle
familial,dans mon entourage quotidien et plus
intensément dans les divers groupes de couples,
blessés de l’amour ou non,auxquels je parti-
cipe.
C’est ainsi que je remercie le Seigneur de
toutes ces amitiés qu’Il a placées sur mon
chemin.

Joseph Henri. Loire

A vec ou contre moi
Le moment du divorce est toujours un moment crucial
de décision de vie ; c’est comme dans une bat aille,

disons plutôt un match sportif : p armi nos amis, 
qui sera avec moi, qui sera contre moi ?

Le tri se fait tout naturellement,je dirais. Les amis “d’autrefois”
vivant dans un doux cocon de famille unie ont du mal à comprendre ma nouvelle
situation de divorcée. Je ne rentre plus dans le cadre de la “bonne société”.Alors,
suis-je hors normes ? Parfois la honte m’empêche de raconter mon histoire.

Dans les groupes de partage,je sais que toutes les personnes présentes ont vécu,
ou vivent actuellement cette même situation.Par ce fait,“on est tous dans le même
bateau”.On se sent moins seul,plus en confiance.

J’ai pu constater que certaines situations de divorce sont encore bien plus doulou-
reuses que la mienne ;mon cas n’est pas isolé ;je relativise. Je me décentre de
moi-même pour être plus à l’écoute des autres. C’est une certaine consolation
de constater que l’on n’est pas tout seul à porter toute la misère du monde, et que
le sort ne s’acharne pas seulement sur moi,mais que d’autres sont aussi secoués.

Puisque c’est un moment crucial dans ma vie, je vais au fond des choses :
qu’est-ce qui est pour moi vraiment important ? L’échange avec d’autres sur
un texte d’Evangile est très fructueux :je découvre de nouvelles perspecti-

ves, une relation se crée, des liens se tissent.Mon horizon noir au départ devient
plus lumineux,un rayon de soleil entre dans ma vie. Faire une promenade, aller
à une exposition, visiter une ville, tout en étant entourée de nouveaux
amis, alors mavie s’éclaircit et devient plus belle.
Les amis d’autrefois qui ne font plus signe, c’est pour moi un signal que l’on s’est
éloigné parce que nos visions du monde ne coïncident plus, nos priorités ne cor-
respondent plus. Mes préoccupations actuelles, je les partage plus avec des person-
nes ayant passé les mêmes “zones de turbulences”.
Une entraide se construit qui nous stabilise réciproquement et nous aide à vivre.

Bénédicte. Haute-Savoie.

A mes amis, merci
joie simple qui met du baume au cœur. Là aussi,trente après, je garde en mémoire le petit
cadeau reçu ce jour-là qui témoigne que je suis aimé et soutenu …
Je suis reconnu.C’est ce dont j’ai besoin alors.
C’ÉTAIENT LES DIMANCHES

« Je hais les dimanches… » Tout le monde connaît la chanson.Pour ne pas accepter
cette tristesse de la solitude et de l’ennui, je me retrouve souvent en fin de semaine
avec un ami,divorcé dans les mêmes conditions que moi.Ensemble, nous arpentons
nos montagnes, été comme hiver, pendant plusieurs années. Exutoire physique et psy-
chologique, temps d’échange aussi entre deux existences très proches et très différen-
tes, disons pour simplifier, celle du «bon vivant » et celle du «bien pensant».
CES TROIS EXPÉRIENCES , CES TROIS AMITIÉS prises parmi d’autres m’ont aidé à ne
pas sombrer, puis à me reconstruire.
Elles m’ont apporté la chaleur humaine qui me manquait à une époque où plus rien
n’avait de sens, où je n’avais plus de repères.
Elles m’ont apporté la preuve que j’avais encore de la valeur aux yeux de mes amis quand je
croyais ne plus rien valoir.
Elles m’ont tendu la main pour réapprendre à lutter face aux petites et grandes difficultés de la
vie.
Elles m’ont montré que la rupture du divorce se répare peu à peu,lentement et pendant long-
temps, jamais seul,et que des décombres de cette sinistre époque, pouvait émerger une
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leur nom) un lieu d’expression,d’écoute.
Nous puisons également de la force dans
le témoignage de celles et ceux qui ont
vécu des situations similaires et qui sem-
blent être sortis du tunnel.Nous assistons
aussi à des métamorphoses, celle de
Jeannine, notamment,( l a  p l u s
m a rquante depuis mon arrivée dans le
groupe).Nous partageons la peine des
personnes qui rencontrent des difficultés
avec leurs enfants en raison d’un divorce,
les évolutions positives ou difficiles
des personnes du groupe.
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A mitié d’un groupe

J’ai rejoint le groupe stéphanois
de personnes « séparées, divor -
cées, divorcées remariées » fin
2006 après avoir trouvé une d ocu -
mentation dans le fond d’une église sté -
phanoise intitulée « Séparé, divorcé,
divorcé remarié, ne restez p as seul… ». 

Acette époque, un tsunami venait
de traverser ma vie. Je venais de
changer de travail, de situation

familiale et je me retrouvais avec mes
deux fils, aussi perdus que moi,dans une
ville où nous ne connaissions que peu de
monde. Accablée par cette séparation, je
tentais de survivre, d’assumer le quoti-
dien,de travailler tout en me lançant dans
la procédure judiciaire, rongée par une

indicible douleur.

Lors de la réunion avec le groupe,
je me suis enfin sentie comprise.
La plupart des témoignages lais-

sent apparaître beaucoup de douleur,
même des années après.Le divorce serait-
il, alors,un bouleversement dont on ne se
remettrait jamais complètement?

Je n’oublierai jamais ce 29 mai 2006,où
Josette, une ancienne du groupe, m’a
accompagnée au tribunal pour l’ordon-
nance de non conciliation.
Je n’oublie pas non plus les témoignages
de mes petites sœurs d’infortune, je pense
à Lucie, Myriam,Christine, à Juliane.
Le groupe est pour nous (les dernières
venues, je me permets de m’exprimer en

m’a redonné l’espoir en un futur pos-
sible car en participant à la réflexion,j’ai
pu accepter mon divorce sans rancœur,
ce qui me permit d’accéder à  une certaine
sérénité.
J’ai aussi découvert au sein de ce groupe,
à travers les prières, les chants et les temps
de partage de vie, beaucoup de compré-
hension et surtout ni concurrence ni juge-
ment.
Ma parole s’est libérée et je me sens
plus vraie dans ce que je dis en toute
confiance à ceux qui sont devenus, au fil
du temps, de vrais amis sur qui je peux
compter.

Ce groupe fut et reste encore aujourd’hui
un lieu où je me permets à nouveau de
me laisser aller en me laissant porter par
l’amitié de ses membres.

Béatrice Garcia.Nord-Isère

A 19 ans, je me suis engagée avec le père de mes enfant s.
Il y a eu prép aration au mariage, mariage, engagement de mon couple
dans la vie chrétienne et baptême du 1 er enfant.
Puis il y a eu l’épreuve de la sép aration et du divorce.

J’ai vécu la perte de ma maison,la sépara-
tion d’avec mon environnement (voisins,
école, village) Je me suis isolée du monde
et j’ai mis de la distance avec l’Église.
Puis, un jour, une voisine de mon nou-
veau quartier m’a invitée à venir prendre
une tasse de café chez elle.Ce fut le début
d’une amitié faite de soutiens,de conseils:
« mais enfin,laisse-toi porter ! ».

Cette rencontre m’a permis
d’accepter enfin
ma situation

familiale et d’orga-
niser ma nouvelle
vie : prendre seule
les décisions, défi-
nir les priorités
pour mes enfants,en
mettant toujours de
côté mes propres
besoins.

Peu à peu s’est imposé à moi le
désir d’exister autrement qu’à tra-
vers mes enfants: « Quelleest

ma place, où se trouve t-elle? »
Ce questionnement rejoignait aussi les
difficultés que j’avais à trouver une juste
place au sein de l’Eglise. A cette époque,
je croyais que mon statut de divorcée
m’empêchait d’accéder aux sacrements.

J’ai décidé de rejoindre un groupe
existant depuis peu sur la ville

nouvelle de l’Isle-d’Abeau.
J’ai dû vaincre mes
appréhensions pour
ne pas m’en exclure
car j’étais la seule per-
sonne divorcée, non
remariée, face à plu-

sieurs couples.
Mais j’ai senti qu’une

grande force se déga-
geait de ces couples. Cela

F raternité



Ce groupe existe, bien sûr, grâce
à Gérard qui l’anime avec beaucoup de
bienveillance et de bonté et je crois que ce
qu’on y vit s’appelle «FRATERNITE
».

Isabelle. Loire
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U n r é s e a u
Je suis divorcée depuis 10 ans. J’ai deux fils qui vivent avec moi. 

Après mon divorce,surtout au début,j’ai connu de grandes périodes de solitude.Puis,
au fil du temps, les enfants ont grandi,je me suis ouverte aux autres, j’ai été plus active
pour les rencontrer.J’ai été plus à l’écoute de ce qui pouvait exister autour de moi pour
les personnes seules ou divorcées.Et quand les enfants n’étaient pas avec moi,j’ai par-
ticipé à des rencontres ou à des activités proposées par des groupes chrétiens ou non.
De fil en aiguille, je me suis ainsi fait un «réseau» d’amis.

Ces amitiés sont pour moi aujourd’hui vitales.Sans remplacer une relation avec
un conjoint,elles m’équilibrent,sont très enrichissantes et m’aident à affron-
ter les tempêtes qui peuvent arriver dans ma vie. Ces amitiés me permettent

de ne plus souffrir de solitude. Marie GAVA. Nord-Isère

Le groupe REVIVRE d’Oullins
près de L yon est p arti de
l’amitié. Nous organisions
avec un couple des rencon -
tres avec des jeunes autour
de différent s thèmes. Notre
engagement auprès des jeu -
nes ét ait renforcé p ar ce que
nous vivions déjà dans des
réunions p aroissiales.
J’ai été un des premiers à apprendre le
divorce du couple et quelques temps
après nous lancions sur Oullins un

l’aise…avec une envie de revivre, de
redonner sens à notre vie. Chacun se
sent aussi apaisé.
A partir de là,quel que soit notre niveau
social,il n’y a ni discrimination,ni inter-
dit… et le groupe REVIVRE ouvre
aussi ses portes à des divorcés d’autres
religions qui se sentent à l’aise et parta-
gent cette même amitié qui nous unit.
Nous avons une preuve de sa qualité: le
renouvellement du groupe. Des têtes
nouvelles apparaissent régulièrement,un
va-et-vient,où chacun vient retrouver la
paix,l’espoir et le plaisir de vivre.

L’amitié au groupe REVIVRE, et je
pense aussi dans bien des groupes,
nous appelle à aller plus loin,à nous
engager ailleurs,dans d’autres servi-
ces, voire d’autres rencontres : visi-
tes aux malades, accueil en
paroisse…
Une parole de Sœur Emmanuelle en
guise de conclusion :
« Il faut que nous soyons heureux ensemble, que
nous soyons en cordée. Dieu nous a créés pour le
bonheur. Et la vie devient passionnante quand
on brise le cercle où l’on s’est parfois enfermé soi-
même, afin d’aller vers l’autre. Alors, c’est une
merveilleuse aventure ».
(« J’ai 100 ans et je voudrais vous dire »)

Jacques Morel,diacre.- Oullins

groupe de réflexion,d’accompagnement
pour séparés, divorcés et divorcés rema-
riés qui s’appellera plus tard REVIVRE.
C’est l’amitié qui en a été le fondement.
Un certain nombre, encore dans le
groupe depuis l’origine, sont là pour en
témoigner: c’est l’amitié qui nous unit
et donne à nos rencontres beaucoup de
simplicité et de convivialité.Il se vit dans
nos réunions, un grand esprit d’ouver-
ture,d’écoute et de compréhension.Des
temps forts entretiennent cette amitié
entre nous: sorties à la campagne, veil-

lées de Noël.Un autre couple, venu
quelques années après a apporté un plus
à notre groupe, leur cheminement a été
assez chaleureux pour déboucher dans
un engagement dans une Communauté.

REVIVRE, c’est l’accueil des
« bras cassés» où, lorsqu’on
arrive, on se sent accueilli,

écouté,sans à priori,sans jugement et
où l’on se sent tout de suite à

E n c o r d é e

“ U n  a m i
a i m e  

e n  t o u t  t e m p s ,
u n  f r è r e  e s t  e n g e n d r é  

en vue de l ’advers i té”

Pro,17,17
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J e vous appelle mes amis (Jn 15, 15
souvent que sa parole est universelle pour
l’Eglise? La Parole de Dieu nous invite à
être témoins de l’Amitié du Christ pour tous
ceux que les normes élaborées en temps de
chrétienté excluent aujourd’hui d’une Eglise
devenue minoritaire. Déployons la même
énergie pour ceux qui attendent une Eglise
qui fasse signe d’Amitié,reflet de l’Alliance
nouvelle !

Daniel BONNET, prêtre.

Posant son regard sur Simon Pierre,
Jésus lui dit : « Je vous appelle amis… » 
Le regard de Jésus sur Pierre était appel à
une «Alliance» d’amitié entre Jésus et lui,
entre l’Envoyé de Dieu et l’artisan pécheur,
entre le Fils de l’Homme et le chef d’équipe
des Apôtres. Ce regard d’Amitié,noté dans
les quatre évangiles (surtout chez Marc),
semble aussi important que la pêche mer-
veilleuse pour ces besogneux du poisson.
Jésus aime aussi d’autres gestes symboliques:
il touche le lépreux,il demande à boire à une
femme, s’invite à manger chez l’exclu
Zachée. Il aime toucher la tête des petits
enfants, s’approche et prend la main de la
belle-mère fiévreuse. Jésus aime particuliè-
rement le geste d’étendre (ou imposer) la
main sur une personne en demande; geste
biblique pour signifier que le Don de guéri-
son et d’Amitié vient d’un autre, le Tout
Autre. Il vient de Dieu son Père. Sa soif
d’Amitié avec l’homme a-t-elle la même
source ?...

Achaque geste, Jésus ajoute une
Parole : « Je le veux, sois guéri» ;
« lève-toi» ; «ta foi est grande» ;

« donne-moi à boire ! » ; «descends vite».La
Parole de Jésus c’est Dieu qui continue son
œuvre de création («Dieu dit» - Gn 1),son
œuvre d’Alliance (Abraham parlait avec Dieu
comme un ami parle avec un ami-Gn 11).Il res-
suscite laborieusement en l’homme sa capa-
cité à devenir un être de relation,à l’image et
ressemblance de Dieu-Trinité, relation
d’Amour entre les trois Personnes. L’Amitié
pour Jésus n’est donc pas une qualité en
plus,mais le signe visible de la trace de Dieu
en l’homme. « Je ne vous appelle plus serviteurs,
je vous appelle Amis» - (Jn 15,15)
C’est pourquoi Jésus, venu parfaire la
Première Alliance (Ancien Testament) ne
supporte pas l’exclusion.Tout petit peuple
pris en tenaille entre des peuples puissants,
cultivés et polythéistes, le peuple de Dieu
avait préservé sa foi par de nombreux inter-
dits. Avec l’usure du temps et l’esprit de
pouvoir, ces interdits excluaient beaucoup
d’entre eux de l’Alliance d’Amitié voulue
par le Seigneur: les samaritains, les lépreux,

les publicains, les ignorants du sabbat, les
bergers,les pécheurs publics, etc…Choisis
comme témoins de l’Amitié avec Dieu et
entre les membres des douze tribus, les
croyants devenaient inquisiteurs de l’exclu-
sion.
Tous les pécheurs venaient à lui; les hom-
mes avaient soif d’Amitié. Avec Jésus-
Ressuscité,« celui que Jésus aimait»
devient chacun d’entre nous.

Dès les premiers jours de Pentecôte jusqu’à
2009, l’institution Eglise est en tension
entre,d’une part, ceux qu’elle veut accueillir
(« juifs ou païens, homme ou femme,
esclave ou homme libre » - St Paul) parce
que l’Evangile les séduit et d’autre part,ceux
qui rappellent le cadre que se donne toute
institution.

Lors de son discours à Lourdes, le 13
septembre 2008,Benoît XVI
demandait aux évêques de France:

« Entretenez toujours en vous le goût de la
Parole de Dieu! Apprenez, grâce à elle, à
aimer ceux qui seront placés sur votre route !
Personne n’est de trop dans l’Eglise, per-
sonne. Tout le monde peut et doit y trouver
sa place.
Déployons la même énergie pour réconci-
lier ceux d’un autre bord, ceux qui font
moins de bruit,mais attendent une Eglise
qui fasse signe! »

Bien sûr, le pape faisait directement allusion
aux courants lefebvristes. Ne dit-on pas
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LE C OIN DES L IVRES

L’amitié, une épiphanie

Dans cet ouvrage,le médecin et dominicain Jean-Marie
Gueullette montre comment il est possible d’accorder une
place importante à l’amitié dans la vie chrétienne, dans une
relation privilégiée qui peut aller jusqu’à une épiphanie du
Seigneur.Le mot «épiphanie» veut dire en grec «la mani-
festation »,le passage de Dieu dans la vie des hommes.

Nos amitiés terrestres sont «moments» de la présence de
Dieu,dit -il. Jusqu’à dire qu’en vivant une relation amicale,
nous découvrons que Dieu est lui-même notre ami.

L’amitié montre la possibilité qui est donnée au
cœur de l’homme de s’ouvrir à l’autre.En faisant
place à l’ami dans notre vie,on découvre que nous

avons aussi une place en lui! «Dans cette attestation réci-
proque et libre du prix infini de la personne, le croyant fait
l’expérience nécessaire pour oser croire qu’il est aimé de
Dieu. On rencontre parfois des adultes qui ont eu une
enfance effroyable et qui,pourtant,en sont sortis debout,
parce qu’ils ont rencontré quelqu’un qui les a aimés, qui les
a crus, qui leur a révélé leur infinie valeur, témoigne Jean-
Marie Gueullette.

« L’amitié peut devenir une épiphanie de la grâce» dit
encore Jean-Marie Gueullette., la grâce qui éclaire d’une
lumière différente l’expérience de l’amitié,car elle y révèle
quelque chose de Dieu.

« L’Amitié, une épiphanie», de Jean-Marie Gueullette,
éd.Du Cerf, 2002.

Notes de lecture par M.E.Fleurquin.
Lyon
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" L'amitié est un amour 
personnel et humain 

qui est pur et qui renferme 
un pressentiment 

et un reflet de 
l'amour divin "

Simone Weil,philosophe et mystique

UN GROUPE SE PRÉSENTE

Chrétiens Divorcés,
Echange et Prière
HIST ORIQUE ET ORGANISATION
Dans le diocèse d’Annecy,ces groupes ont débuté il y a une
petite vingtaine d’année, d’abord à Thonon-les-Bains,
ensuite à Annecy qui a essaimé à Annemasse, enfin à
Cluses.

J’avais été ordonné dia-
cre avec entre autre, la
mission d’avoir une
attention particulière aux
couples en difficulté,
divorcés et divorcés
remariés et cela,en com-
pagnie de mon épouse.

Avec un couple d’Annecy nous avons participé à dif-
férents colloques dans la région parisienne, à
Montpellier et à Lyon (avec le Père LeBourgeois).

Nous accueillons tous ceux qui souffrent dans leur couple,
qui sont en train d’envisager le divorce ou plus simplement
la séparation, qui sont en plein divorce et ceux qui n’ont
jamais fait le point après leur divorce.
Nous nous réunissons dans des locaux paroissiaux,en
général une fois par mois. Le nombre varie d’une fois sur
l’autre, de 4 à 12 personnes avec une bonne majorité de
femmes.
La priorité est donnée à l’accueil des nouveaux pour
l’écoute et le partage en évitant le «conseil» et le juge-
ment.
En général, un thème est proposé du type des 12 fiches
proposées par Guy de Lachaux,ou également selon les
propositions diocésaines, la lecture des Actes des Apôtres,
par exemple. Mais, malgré tout,l’écoute et le partage res-
tent prioritaires.

NOUS SOMMES D’EGLISE

L’une de nos équipes a régulièrement un prêtre en retraite
qui participe à ses réunions. Il a  beaucoup apporté,par exemple,
dans la lecture des Actes des Apôtres,mais il nous a dit

A n n e c y

(suite page 9)

SOS 
CHRETIENS DIVORCES
06 84 20 77 80

lundi soir
19 h 00- 22 h 00
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Groupe « Accueil, Prière,
Partage »

A fin de proposer un accueil et une
aide à des personnes blessées,
soit par une séparation ou un

divorce, soit par la position de l’Eglise,
notamment à la suite d’un remariage,un
prêtre et un couple de divorcés remariés
fondèrent le groupe «Accueil,Prière,
partage » à la fin de l’année 1988.Ce
groupe accueille des personnes qui vien-
nent de tous les secteurs de Lyon et de la
périphérie; les rencontres ont lieu dans
un local de la paroisse Notre-Dame-des-
Anges.

Chaque rencontre mensuelle, centrée
sur la prière, se déroule en deux
temps : d’abordun temps d’accueil et
de partage d’un verre de l’amitié,puis
un temps de prière proprement dit.
Actuellement,nous n’avons pas d’accom-
pagnateur spirituel «officiel »,mais  un
prêtre participe à chaque rencontre.Les
rencontres ont lieu dans un local de la
paroisse, le dernier mercredi du mois à
partir de 19 heures.

Le groupe «Accueil,Prière, Partage »
organise de plus, un temps fort autour
des fêtes de Noël ou de Pâqueset pro-
pose une journée de détentedans un
haut-lieu spirituel,à Taizé avec les Frères,
à Chalais,en Isère, avec les Dominicaines,
en Chartreuse près des Moines. Un petit
journal rend compte de la vie du groupe.

Notre groupe a toujours souhaité établir
des liens avec les autres groupes de Lyon
qui accueillent les personnes divorcées:
le groupe «Revivre » à Oullins animé
par la communauté Saint-Viateur (le dia-
cre qui accompagne ce groupe est très
proche de notre groupe),les équipes
« Reliance» créées par les équipes
Notre-Dame; ou encore avec d’autres
groupes de «Chrétiens Divorcés» de la
région,en particulier avec ceux de Savoie,
de Bourgogne ou de l’Isère.

Lieu d’Eglise, le groupe «Accueil,
Prière, Partage » est en lien avec

l’Eglise locale : d’abord avec le curé de
la paroisse Notre-Dame-des-Anges qui
nous accueille, même si celui-ci ne parti-
cipe pas aux rencontres ; puis avec la
Pastorale des familles: avec son soutien,
nous avons pu organiser des journées et
des rencontres avec la participation de
Michel Legrain ou Patrick Jacquemont.

Peu après son intronisation, Mgr
Barbarin a voulu rencontrer les groupes
d’accueil de personnes séparées, divor-
cées, remariées; au cours de cette soirée,
nous avons pu rencontrer notre nouvel
évêque et lui présenter notre groupe.

En 2007,nous avons été invités à la fête
des Familles, avec un stand et l’animation
d’un atelier. Mais actuellement,nous
avons du mal à trouver notre place au sein
de cette même Pastorale des familles.

OÙ EN SOMMES-NOUS

AUJOURD’HUI ?

Beaucoup sont venus ;certains une seule
fois, attendant plus ou moins consciem-
ment un «club de rencontres» ! d’au-
tres ont pris des engagements ailleurs ;
d’autres encore ne voulaient plus enten-
dre parler de l’Eglise-Institution,ou ont

UN GROUPE SE PRÉSENTE

L y o n

dépassé le stade du déséquilibre et des interrogations qui accompagnent le divorce ou
la séparation.

Car notre groupe est en effet un « groupe-relais »,c’est à dire un groupe que l’on
peut quitter quand on va mieux.
Aujourd’hui,le renouvellement est plus faible et nous pensons que nombre des per-
sonnes qui vivent actuellement le divorce ou le remariage ne se sentent guère interpel-
lées par ce que dit l’Eglise.

Faut-il nous faire connaître avec d’autres méthodes? Faut-il proposer
autre chose :des temps forts,un accueil centré sur la convivialité plus que sur
la prière ? Car c’est quand même la prière qui reste le point central de nos ren-

contres.

Une chose est certaine: il ne faut pas cesser
d’aimer les blessés de l’amour. Le Christ,

cet anticonformiste, ce révolutionnaire,
ne condamnait pas, il s’intéressait sur-
tout aux faibles, aux pécheurs,et aux
malades. Et nous?

Jo et Hélène Pignal.- Marie-Elisabeth
Fleurquin

06 70 07 55 67 -
jymalisa.fleurquin@neuf.fr

"Un ami qui 
s'att ache à un ami, dans
l'esprit du Christ, ne fait

avec lui qu'un seul cœur et
une seule âme "
Aelred de Rievaulx, moine, 

13e siècle

A M I S : Tous ceux, à qui j'ai pu p arler lors de la traversée de
mon divorce etenvoyer de mes nouvelles, ils ont été pour moi

un appui bienveillant et sans jugement, la
preuve que je n'ét ais p as rejetée 

de la terre entière …



Le groupe « Revivre » est né en 1996, sur la p aroisse S t-
Viateur à Oullins, à la demande de personnes qui avaient besoin d’un lieu
de parole et d’écoute, pour exprimer leurs souffrances, par rapport à la rupture
de leur couple et à leur place dans l’Eglise. Catherine et André ont rencontré
Jacques, diacre,lors de la préparation d’un temps de prière,à l’occasion de leur
remariage.Depuis, ils animent le groupe avec Jacques.

Ce groupe est ouvert à toutes les personnes divorcées et divorcées-remariées
demeurant sur Lyon et aux alentours.Notre projet est d’écouter les souffran-
ces de ces personnes, de les aider à rebondir dans la vie, à “Revivre” et d’être à
la disposition des couples qui demandent un temps de prière pour leur rema-
riage.

Nous nous réunissons environ toutes les six semaines dans les locaux de la paroisse St-Viateur à 20h30,sur un thème
défini à l’avance ensemble et qui nous touche plus particulièrement.Les thèmes que nous avons déjà abordés :le par-
don,ma foi dans le divorce, les enfants dans le divorce. En 2008-2009: « Comment rester juste dans cette tour-
mente » (30 janvier),« La colère »(24 avril). Chaque réunion se termine par un temps de prière se rapportant au
thème partagé ce soir là.

Durant l’année, nous organisons des soirées de rencontres plus festives et une journée de sortie conviviale, ainsi qu’un
temps fort, lors d’un week-end qui se déroule, généralement,dans un monastère de la région Rhône Alpes, où nous
sommes chaleureusement accueillis. Cette année, notre week-end-retraite a eu lieu les 21 et 22 mars,au monastère des
Dominicaines de Chalais, près de Grenoble, sur le thème de la prière.

Nous sommes une «Pierre Vivante » de l’ensemble paroissial et nous sommes sollicités pour participer aux grands
évènements, comme la rentrée de septembre ou les grandes fêtes liturgiques.

Jacques Morel Diacre,
Religieux Communauté St Viateur

3, rue Henri Barbusse
69600 Oullins- 04.78.51.30.25

jacques.more16@free.fr

UN GROUPE SE PRÉSENTE

Nous travaillons en lien avec le
mouvement REVIVRE des
diocèses de SAVOIE

Ils organisent chaque année, à l’Abbaye
de TAMIE, une journée «porte ouverte
».Nous y sommes invités.
Nous organisions au printemps une jour-
née de détente à laquelle ils étaient
conviés. Depuis trois ans, cette journée
est organisée en commun,dans l’un ou
l’autre des départements.
Ce travail en commun est particulière-
ment positifpour les personnes qui par-

recevoir également beaucoup dans
son écoute de la souffrance des gens.

Depuis une dizaine d’années, la
Pastorale de la famille considère que
ces groupes font bien partie des mou-
vements diocésains et depuis six ans
l’un de ses membres fait partie du
bureau.

Faut-il vous dire que nous sentons chez
certains prêtres et communauté,de l’in-
différence et du rejet? Vous comprenez
notre peine.

ticipent et pour les communautés qui
nous accueillent.
Nous rendons compte régulièrement à
notre évêque de nos activités. Il vient de
nous relever de nos responsabilités diocé-
saines en les confiant à un couple plus
jeune et qui est dans l’esprit de ce qui a été
fait jusqu’à présent.

A la demande de la Pastorale de la famille
diocésaine, nous avons participé à la
rédaction d’une plaquette Points de
repère pour l’accueil et l’accompa-
gnement des personnes divorcées à
l’occasion d’un remariage civil, docu-
ment accepté et préfacé par notre
Evêque et,à sa demande, destiné
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suite page suivante

A nnecy(sui te de la page 7)

M

" Un ami fidèle est un 

puissant soutien : qui l'a

trouvé, a trouvé un trésor "

Si, 6,14

Catherine et André LOUAZON
Associés Communauté St Viateur

1,allée Henri Fermigier
69230 Saint Genis Laval

04.78.56.55.27
andre.louazon@wanadoo.fr



aux  prêtres, aux diacres et aux
équipes qui accueillent les personnes
divorcées.

REMARQUES DIVERSES

Ces groupes n’ont pas la structure d’un
mouvement national.C’est une marche à
la boussole car il nous faut régulièrement
inventer notre façon de faire et d’être.
C’est un ensemble de questions que nous
nous posons  à chaque début d’année.Le
devoir de relecture est indispensable et
nous le faisons  avec tous les animateurs
de chacun des  groupes.

A n n e c y ( s u i t e )

rée partage d’un repas en novembre (où chacun amène
quelque chose),et une soirée crêpes à proximité du
mardi gras.

Lors de ces deux moments, ce sont surtout
des échanges au cours desquels, les plus
blessés «vident leur sac».La parole est

libre,il me semble que tout peut-être dit sans cho-
quer ni blesser,il n’y a pas de jugement,l’écoute est
bienveillante et le soutien inconditionnel,nous ne
nous connaissions pas avant et n’avons pas été affec-
tés par les divorces des autres.

Il n’y a pas, dans notre petit réseau de Mâcon,contraire-
ment aux rencontres de diocèse, de prière ni échange sur la Parole de Dieu ;
nous avons essayé,mais cela n’a pas correspondu aux attentes. Il n’en reste pas moins
que ces échanges ont lieu dans un certain état d’esprit «sous le regard de Dieu» et
que c’est bien notre foi qui nous réunit.

Parmi les personnes accueillies par notre groupe, on peut distinguer:

u des anciens, qui restent,soit pour rendre service et aider d’autres comme eux-
mêmes ont été épaulés à un moment donné,soit parce que ce réseau d’amitiés tissé au
cours des années écoulées, leur est précieux et les cinq rencontres annuelles sont autant
de moments de «non solitude».
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« Baptisés, Divorcés, rema -
riés ou non » ; le groupe de
Mâcon est ratt aché au dio -
cèse d’Autun.
A l’origine, le groupe «Baptisés,
Divorcés, remariés ou non» a été créé
par la pastorale familiale du diocèse, sous
l’impulsion de Mgr Lebourgeois. A
Mâcon,M et Mme Guénot lui ont suc-
cédé,puis j’ai pris le relais il y a trois ans.

En Saône et Loire,les activités proposées
sont sur une année:une journée de ren-
contre en septembre, une journée de
réflexion en février ou mars et une jour-
née découverte culturelle d’un lieu de
Saône et Loire au printemps (avril ou
mai).

AA Mâcon,nous sommes surtout
centré sur la convivialité et
l’amitié,avec, pour compléter

ce qui est organisé par le diocèse,une soi-

Le nombre des participants étant
fluctuant, nous nous posons
régulièrement la question du bien

fondé,de nos groupes, et du contenu de
ce que nous y vivons. Mais à chaque fois
la présence de l’Eglise à ces personnes
nous paraît primordiale. Nous sommes
témoins de «relevailles» qui justifient
cette présence.
Pour les faire connaître,nous mettons à
disposition des paroisses des documents,
tracts et affiches avec le nom et le télé-
phone des animateurs de chaque groupe
et les spécificités de ces rencontres.

CONCLUSION

Nous avons beaucoup appris et com-
prenons les souffrances des person-
nes rencontrées, leurs souffrances,
leurs révoltes, leurs colères et leur
FOI. Foi en un DIEU d’Amour,
miséricordieux.
Nous nous sentons très humbles en
face d’eux,d’autant plus que nous y
sommes alors en mission d’Eglise

Monique et André Petit
05 50 71 43 85

M â c o n
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M â c o n (s u i t e )

...GROUPE

u des nouveaux qui viennent à une,deux
ou trois rencontres,aux moments les plus
difficiles du début de séparation, pour
peut-être se sentir accueillis dans leur
nouvelle situation, puis ne donnent plus
de nouvelles. Certains n’en ont plus
besoin et le disent,d’autres ont changé de
vie et tout d’abord de lieu de résidence
(l’adresse et le numéro de téléphone n’est
plus valable),pour se rapprocher de leur
famille ou pour des raisons profession-
nelles, les possibilités d’emploi sur Mâcon
étant très limitées.

En ce qui me concerne, je n’ai pas de for-
mation spécifique pour l’écoute ou l’ani-
mation d’un groupe, mais lorsque l’ai
accepté la responsabilité de ce groupe de
divorcés, j’ai ressenti un besoin de forma-
tion et j’ai profité de quelques opportuni-
tés proposées par le diocèse:
- sur deux ans, un samedi tous les deux
mois : « Connaissance de soi,connais-
sance des autres» par un prêtre du dio-
cèse de spiritualité ignatienne.
- puis quelques samedis matins sur les
manières de prier.
- par le CLER:

une formation à l’animation de réu-
nion,sur un ou deux week-end,

et surtout, deux stages d’écoute
sur deux week-end,qui m’ont beaucoup
apporté..

Actuellement,je participe, à Ameugny,
près de Taizé,à une formation sur deux
ans «Exercices spirituels ensemble et
dans la vie courante».

Marie-Christine Bourillon
Tel: 03 85 20 18 32 - Mail:
bourillon.demolis@club-internet.fr

r ENCONTRE

Q uand deux ou trois sont réunis en mon nom...

Personne ne s’attendait à une
telle affluence le mardi soir
25 novembre 2008, alors que
s’amorçait la soirée organi -
sée par l’équipe Louis-Michel
qui regroupe des personnes
divorcées, remariées ou non.

Le thème,préparé avec les membres de la
Maison Saint-Alban,lieu de ressource-
ment en Nord-Isère rattaché au diocèse
de Grenoble, était : « APRÈS DIVORCE,
VIVRE SAFOI, ÊTRE D’EGLISE ».

Soirée de témoignages, d’échanges et de
réflexion, cette rencontre s’adressait à
tous, séparés, divorcés, remariés, prêtres
ou tout simplement chrétiens qui se sen-
taient concernés par cette douloureuse
question: COMMENT , ALORSQUE L’ON

A SOIF DE DIEU, VIVRE SA FOI AU SEIN

DES DIFFÉRENTES COMMUN AUTÉS ? 

RÉCEMMENTENCORE,LE PAPEINVIT AIT À

UN ACCUEIL FRATERNEL, TOUT EN INSIS-
TANT SURLE RESPECTDE LA DISCIPLINE

DE L’EGLISE, ENVERS LES PERSONNES

DIVORCÉES REMARIÉES, EXCLUES DES

SACREMENTSET DANS L’IMPOSSIBILITÉDE

FAIRE RECONNAÎTRE LEUR NOUVEAU

COUPLE. Existe-t-il malgré tout des
chemins d’espérance? 

Il faut croire que cette situation interpelle
beaucoup de chrétiens puisque plus d’une
quarantaine de personnes avaient fait le
déplacement; certaines étaient désireu-
ses de mieux connaître et comprendre ce
que vivent les personnes divorcées rema-
riées,d’autres étaient soucieuses de témoi-
gner des difficultés qu’engendre la rigueur
de la position institutionnelle.

La soirée s’est donc déroulée en trois
temps :

1/ Le premier consacré à un BREF HIS-
TORIQUE DE LA PASTORALE DU DIO -
CÈSE DE GRENOBLE , depuis ses débuts
en 1985 jusqu’à la publication et diffu-
sion,en avril 2007,de deux brochures.
Fruit de deux ans de réflexion d’une

grande profondeur, elles ont été  élabo-
rées par une douzaine de personnes de
diverses sensibilités d’Eglise qui se sont
regroupées à l’initiative de la Pastorale
familiale. Ces documents ont été co-
signés et introduits par Mgr de Kérimel
dans Relais 38.Notre évêque souhaitait
que les communautés paroissiales les dif-
fusent largement sur le diocèse de
Grenoble-Vienne. L’un s’adresse aux per-
sonnes en situation de rupture de vie
conjugale, l’autre à celles vivant une nou-
velle union.Parmi les participants de la
soirée, bien peu connaissaient l’existence
de ces brochures.

2/ L’équipe Louis-Michel prit ensuite la
parole pour apporter ses propres témoi-
gnages. Elle est composée de huit chré-
tiens,divorcés ou divorcés remariés. Ils se
réunissent régulièrement depuis sept ans.
L’écoute et le partage fraternels permet-
tent à chacun de cheminer et d’éclairer sa
conscience, de se situer dans la pratique
de sa Foi en Eglise et de mieux compren-
dre la position de l’Institution.A chacune
des rencontres, une place essentielle est
donnée à la prière,par la méditation de la
Parole et le chant.

Ces mêmes chants,accompagnés à la gui-
tare, rythmeront d’ailleurs chaque étape
de notre rencontre, Souffle de l’Amouret
Porte Ouverte.  Repris en chœur par tous, ils
permettront d’évacuer l’émotion provo-
quée par certains témoignages.

Chacun de ces témoignages  s’est
appuyé sur une Parole de
l’Evangile particulière,plus spé-

cialement porteuse de vie et d’espérance,
sur le chemin tortueux des épreuves de la
séparation et de l’échec.

« Lève-toi, prends ton brancard et marche »
Le paralytique, Marc 2,11.

« Si tu savais le don de Dieu…. L’eau que je lui
donnerai deviendra en lui source jaillissante pour
la vie éternelle» - La Samaritaine, Jean 4,10-14.

« Il leur expliqua dans toute l’Ecriture, ce qui le
concernait… leurs yeux s’ouvrirent.» - Les dis-
ciples d’Emmaüs, Luc 24,27-31.

suite page suivante
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Q uand deux ou trois sont réunis en mon nom...
Ces témoignages révèlent que cha-
que membre de l’équipe a fait l’expé-
rience de la tendresse du Père et de la
force de Jésus marchant à ses côtés.

3/ Le troisième temps fut consacré à LA

RÉFLEXION . Après avoir discuté en petits
groupes informels, les participants for-
mulèrent leurs questions, leurs remarques
et les raisons de leur venue à cette rencon-
tre. Tous avaient beaucoup à interroger, à
dire,à échanger. Loin de l’esprit de polé-
mique, sans agressivité aucune, mais plu-
tôt dans une recherche de vérité et de
compréhension,avec beaucoup de déli-
catesse et de respect,un partage chaleu-
reux et ouvert s’est engagé sur de nom-
breux sujets:

u la souffrancepar rapport à l’interdit
d’accès aux sacrements,

u le manque de connaissancesur la
position de l’Eglise,

u la difficulté au sein du catéchumé-
nat d’accompagner les demandes de per-
sonnes «non en règle avec la loi de
l’Eglise»,

u la notion de conscience person-
nelle et le respect des choix de chaque
baptisé,

u la nécessité de discerner la place
réelle de chacun dans la communauté,

u le besoin d’accueilet de ressource-
ment…

Sur tous ces points, le prêtre accompa-
gnant a insisté sur l’importance du «non
jugement».Il nous a invité à privilégier
une attitude pastorale fraternelle plutôt
que l’observance rigoureuse de la Loi.

Jean et Brigitte Guillaumin
04 74 96 53 97 

Paroisse Saint-Paul-des-Quatre-Vents
ville nouvelle de L’Isle d’Abeau

jeanguillaumin@wanadoo.fr

Luc et Claire Pauwels
04 74 93 31 74

Paroisse Saint-François-d’Assise
38 Bourgoin-Jallieu

C OURRIER DES LECTEURS

Oui il est
bon, il est doux
pour des frères

de vivre ensemble et
d'être unis. 

Ps 132

B U L L E T I N  D ’ A D H E S I O N  2 0 0 9
Nom*..........................................................................Prénom..........................................................................................
*pour les personnes morales, paroisses, pastorales familliales..etc, merci d’indiquer le nom de la personne responsable
Adresse........................................................................................................................................................................................
Ville............................................................................................................................Code postal.......................................................
Téléphone..................................................................Courriel...............................................................
Montant versé.....................................................
Cotisation de base : 20 € - cotisation couple : 25 €

La cotisation de 20 € ne doit cependant pas être un frein à votre adhésion à l’association “Chrétiens - Divorcés Chemins d’espérance”. 
Mise à disposition d’anciens numéros assortis ou non :lot de 5 :5€ (frais).

Nous étions rassemblés, sous le
regard du Seigneur, en commu-
nion de cœur et de prière, de

manière extrêmement forte et émouvante,
non seulement personnes divorcées, divor-
cées remariées, acteurs de la vie pastorale
locale, accompagnateurs de catéchumènes,
simples croyants mais avant tout «chré-
tiens faisant Eglise»,dans toute la richesse
de nos diversités.

Voici quelques échos qui nous sont parvenus les jours suivants:

u « Pour la première fois, je n’ai pas eu honte d’être divorcée. Je me suis sentie com-
prise et accueillie. »

u « J’avais toujours refusé de participer à ce genre de soirée. Je venais avec beaucoup
d’appréhension.Je suis repartie profondément apaisée. »

u « Je me suis poussée pour  y aller, afin de faire plaisir à des amis, membres de
l’équipe Louis Michel ; j’étais dans une grande joie et revivifiée en rentrant chez moi.»

u « En racontant à ma voisine religieuse ce que j’avais appris, j’ai réalisé qu’elle décou-
vrait comme moi la règle de l’Eglise. »

u « J’étais venu par amitié et curiosité,j’ai été bouleversé d’entendre les souffrances
engendrées par ces situations. »

Aussi nous rendons grâce pour ce moment de partage en vérité.Il fut porteur de vie!
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C OURRIER DES LECTEURS

Les lecteurs  ont réagi à l’envoi du
N°56, « Un foisonnement d’expé -
riences » ainsi qu’à la photocopie
de la lettre de Françoise Rodary à
Benoît XVI, lettre qui n’avait pu être
éditée dans le journal, faute d e place .

L’abondance de témoignages et d’infor-
mations confère à ce bulletin des forces
nouvelles pour continuer le chemin.Plus
qu’un autre ce numéro est porteur
d’Espérance. Merci à l’équipe particuliè-
rement pour y avoir joint la lettre de
Françoise Rodary. AMC

Bravo,nous 
retrouvons le bul-
letin que nous aimions avec un cer-
tain dynamisme tant évangélique
que humain.Encore une fois, bravo
et merci.

Bertrand Ferté

Une messe dans la forme extraordinaire : 
à quand le mariage ?

Le journal La Croixdu 7 juillet 2008 nous annonce que le pape Benoît XVI a
décidé que désormais,aux côtés des célébrations eucharistiques selon une forme
dite normaleou ordinaire, parce qu’en conformité avec l’actuel rituel d’après le
concile Vatican II,il devient également légitime de célébrer la messe selon une
forme dite extraordinaire, en conformité avec l’ancien rituel issu du concile de
Trente, dont la dernière mouture officielle date de 1962.On précise ainsi que,
dorénavant,l’unique rite latin comporte deux formes, l’une ordinaire, et l’autre
extraordinaire. Pour ne pas troubler nos consciences, le journaliste prend soin de
souligner que l’adjectif‘extraordinaire’n’implique aucune forme de supériorité: il indique
seulement que ce n’est pas la forme normalement employée. (p.15).

Il est clair qu’une telle bienveillance romaine a été accordée sous la pression de
catholiques appelés traditionalistes, qui n’avaient pu être ramenés sous la mou-
vance conciliaire,malgré tant et tant de démarches entreprises par les plus hauts
personnages romains.

Non sans logique, certains catholiques remariés civilement après divorce se
demandent pourquoi,dans son grand désir de rassembler des fidèles dispersés,
la papauté continue à refuser de faire un geste envers les personnes remariées,
qui attendent depuis fort longtemps que cette même autorité papale veuille bien
montrer une semblable bienveillance envers leur actuelle situation matrimoniale.
Ces baptisés ne revendiquent pas de bénéficier d’un second sacrement de
mariage,cette manière ordinaire et normale de vivre la conjugalité,lorsqu’on relève
du catholicisme romain.Simplement et modestement,ils accepteraient avec joie
un geste qui sorte de l’ordinaire,à savoir qu’une forme d’accueil leur soit offerte,
et donc que leur vie conjugale cesse d’être officiellement qualifiée de concubi-
nage persistant.Ce serait une manière de respecter leur choix de conscience,tout
aussi valable que la préférence pour telle ou telle manière de célébrer la messe.

Mais,objecteront certains,ce n’est pas la même chose.Certes.La manière de se
rassembler autour de la table eucharistique n’est pas à confondre avec la manière
de se rassembler autour de la table conjugale. Cependant,la souplesse enfin
reconnue pour se trouver à l’aise lors de la célébration eucharistique demeure
une affaire disciplinaire,gérée en s’efforçant de prendre en compte la difficile
articulation entre l’unité et la diversité.La reconnaissance d’une nouvelle union
matrimoniale après l’échec d’un premier mariage est aussi une affaire à traiter
disciplinairement,mais qui peut l’être différemment,comme le font l’ensemble
des autres Églises chrétiennes :avec une humanité et un esprit évangélique qui
donnent à penser qu’en Dieu,l’amour occupe la première place.

Michel Legrain.
Théologien

Chers amis,

Etant fort occupé cet été par nos cinq
enfants et 14 petits-enfants, je n’ai pas pris le
temps de répondre à vos courriers.Veuillez
m’en excuser. En fait, je n’appartiens à
aucun groupe et je me suis abonné à titre
privé à votre journal, car le drame du
divorce, banalisé par notre société,comme
la position prise par l’Eglise dans le refus de
la communion pour les divorcés remariés,
m’ont toujours interrogé et même choqué.

Je suis diacre permanent du diocèse de
Grenoble où j’ai été ordonné il y a 18 ans
(en 1990).Marié avec Odile, anciens du
Bâtiment et des Travaux Publics, père de
famille, heureux grand-père de 14 «petits
babouins» et  père d’un prêtre, j’ai été
amené à plusieurs reprises à préparer et
célébrer des «prières d’union» demandées
par des couples divorcés et remariés.

Comme le demande l’Eglise Catholique, j’ai
fait attention à ne pas laisser confondre ces
« prière d’union» avec le sacrement du
mariage puisque l’Eglise ne fait que repren-
dre les mots du Christ dans l’Evangile:
« Ce que Dieu a uni que l’homme ne le
sépare pas. »
Je comprends bien et je crois à l’indissolubi-
lité du mariage chrétien (Odile et moi som-
mes mariés depuis bientôt 50 ans.) et je suis
persuadé,qu’avec l’aide puissante de l’Esprit
Saint,il est possible de vivre heureux en
couple toute sa vie:aide qu’il ne faut pas
attendre passivement, mais qu’il faut
avoir le courage de demander chaque
matin. Car le sacrement du mariage est,
comme tous  les sacrements « don de
Dieu et accueil de l’homme».
D’ailleurs,je donne à tous les jeunes mariés
(ou remariés) cette belle prière du matin,
attribuée à saint Bruno, qui nous pro-
pose, pour continuer à aimerson

(suite page suivante)



14 Bayeux-Lisieux
Rencontre organisée par la pastorale
familiale pour des chrétiens divorcés
remariés

le samedi 6 juin 
de 10h à 17h30,

au centre d’accueil de l’Hermitage de
Lisieux (près du Carmel)

Contact: Jean-Pierre Noël :
02 31 63 77 45
06 10 10 80 69     jpnoel@aliceadsl.fr

15 Auril lac
Une groupe de parole se constitue;
des permanences d’accueil sont assu-
rées.

Contact : Christiane et Frédéric

Mouilleseaux,
f.c.mouilleseaux@orange.fr

Je renouvelle aujourd’hui mon abonne-
ment à «Chemins d’Espérance». Si
des doutes m’ont fait un temps remettre
en cause mon engagement à vos côtés,
la lettre de Françoise Rodary les a levés
instantanément.
Trait d’union,sans doute nécessaire,
entre les couples divorcés remariés,sou-
tien par les témoignages de ceux qui
souffrent la séparation, qu’ils en soient
les victimes ou les initiateurs,j’attendais
au-delà de cela,un engagement militant
que j’avais du mal à percevoir jusqu’à
aujourd’hui. »  

G.Clavié.
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Merci pour cette réorganisation natio-
nale. Merci pour d’excellents articles. Je
suis d’accord avec la lettre de Françoise
Rodary.

Denise Leclerc.

Merci et bravo pour votre journal ; son
existence est précieuse et import ante.

Jean-Pierre Renon .

conjoint (entre autre) :
« … de voir tes enfants comme Tu les vois toi-
même et ainsi, ne voir que le bien 
en chacun»

Beau programme mais qui ne peut être tenu
qu’en demandant l’aide de l’Esprit qui «tra-
vaille à nos côtés»,comme le dit si joliment
la belle demande de la Sagesse de Salomon!
(en Sagesse 9).

Par contre, j’ai bien du mal à comprendre
que l’Eglise ne permette pas aux divorcés
remariés de recevoir cette aide puissante de
la communion au Corps du Christ: la force
du Christ est-elle réservée aux «justes» ou
à ceux qui se croient tels? L’Evangile ne
dit-il pas: « Le Fils de l’Homme est venu
chercher et sauver ce qui était perdu » (Luc
19,10) ou bien: « Ce ne sont pas les bien
portants qui ont besoin du médecin,mais
les malades» (Luc 5,32).

Bien sûr, l’abandon de cet engagement pris
devant les hommes et devant Dieu est et
restera un mal que l’Eglise a raison de rap-
peler,mais ne serait-il pas possible à l’Eglise
de demander au couple remarié,non pas
d’abandonner ce nouveau conjoint,mais de
reconnaître devant un prêtre cette faute et
de faire publiquement une démarche et par-
don envers l’ancien conjoint?

C’est ce que j’ai fait avec un jeune couple,
divorcé-remarié,qui m’avait demandé un
petit quelque chose à l’église» (selon la jolie
formulation du dossier de votre n° 28 d’oc-
tobre 2001).Ce couple a eu un peu de mal
à accepter cette demande de pardon devant
la famille rassemblée,mais il a eu le courage
de le faire.Et, grâce à cette démarche d’hu-

milité,ce moment de prière dans le salon
familial,autour du livre de la Parole encadré
de deux cierges,a été quelque chose de fort
et de vrai.

Mes nombreux engagements comme dia-
cre,dans mon Union de quartier,au Conseil
syndical de mon immeuble,en soutien sco-
laire ou au service de l’Eglise, ne me per-
mettent pas, par manque de temps, de faire
partie d’un groupe «accueillant les séparés,
divorcés, divorcés-remariés».

Mais j’essaie de faire connaître à mes frères
diacres de notre «Fraternité diaconale» du
diocèse de Grenoble (nous sommes 32 dia-
cres permanents) l’intérêt de votre journal :
j’ai notamment envoyé à plusieurs votre n°
28 relatant des expériences de «prière
d’union» puisque, comme diacres, nous
sommes parfois confrontés à cette
demande et que notre rôle est d’aider et non
de juger.

Et n’est-ce pas ce que nous rappelle le pro-
phète Isaïe (42,3) :« Il ne brise pas le roseau
froissé, il n’éteint pas la mèche qui brûle encore».

Alors,je vous en prie,continuez ce beau tra-
vail auprès de nos frères en difficultéet
l’Esprit Saint saura bien,le temps venu,faire
comprendre à cette noble mais vieille Dame
qu’est notre Eglise, le chemin d’une jeu-
nesse nouvelle !

Bien amicalement

Jacques Gentil,

Diacre du diocèse de Grenoble.

Un nouveau groupe d’accueil
pour les personnes séparées,

divorcées, divorcées-remariées vient
de naître à la paroisse Saint Jean des
Deux Moulins, Paris 13ème.
Contacts:
Jeanine Martin : 01 45 85 46 42
Bruno Laurent : 01 45 70 94 75

C arnet rose

Un grand merci à toutes celles et ceux qui
ont fait et participé à la réalisation du der-
nier numéro du journal. Merci à
Françoise Rodary pour sa très belle lettre
à Benoît XVI.Vous êtes vraiment
« Chemins d’Espérance».

Eliane Rougier.

LA V IE DES g ROUPES ET DES R ÉGIONS

Bravo pour le numéro “Donner la
parole” de juillet 2008 qui a touché
beaucoup de parents et de grand
parents. Maguy Beuque



3 5 R e n n e s

Groupe « SeDiRe » 
sedire.35@wanadoo.fr
Contacts: Hubert Ploquin,
02 99 62 44 61    –    06 16 96 59 02

prochaines rencontres :
Samedi 16 maide 9h30 à 16h30:

Journée d’échanges et de réflexion (lieu,
thème et intervenant fixés plus tard)

Mardi 2 juin à 20h30 
à Saint-Malo 

et Mercredi 10 juinà 20h30 
à Cesson-Sévigné: rencontre sur le thème:

« SE PERMETTRE
DE VIVRE SES ÉMO TIONS … »

38 EC H I R O L L E S

Contact: Françoise Bonnet
04 76 22 20 19

Prochaine rencontre :
vendredi 15 maià 20h30,
Thème: LE DIVORCE, UN ÉCHEC ?

LESLIENS AVEC L’EX ? L’ARGENT ?
LESRAPPORTS AVEC LA JUSTICE ?

Temps d’accueil mutuel,de  relecture et
de partage de notre expérience de vie à
l’écoute de la Parole 

Lieu : Eglise Saint Jacques,
salle paroissiale Guy Restier,

place Max Barelle 

Jean-Pierre       : 02 38 66 42 89
Anne-Marie : 02 38 51 86 55
Pour ceux et celles qui,ayant vécu
une rupture, s’interrogent sur leur
relation à Dieu et à leur place dans
l’Eglise. (six réunions par an)

47 Villeneuve sur Lot

Groupe “Chemins d’Espérance 47”
Contact: Monique Rouquié Parriel

05 53 41 34 54
Chaque premier mardi du mois,

7 avril, 5 mai, 3 juin, 7 juilletà
18h30,

vous êtes invités à un temps de prière
à l’oratoire de l’église Saint Etienne,
suivi d’un temps convivial autour du
verre de l’amitié.

6 4 P a u

Groupe : « Le Relais 64»
Contacts : 05 59 40 27 96
05 59 61 08 10 – 06 84 83 13 37
Permanence d’accueil :

le premier vendredi du mois
de 14h30 à 16h30 

3 avril, 1er mai, 5 juin, 3 juillet,

et le troisième mardi du mois
de 18h à 20h

21 avril, 19 mai,16 juin,21 juillet

5 1 Châlons en Champagne

Contact: Bertrand Ferté
03 26 21 22 38

fertebertrand@orange.fr
Une permanence d’accueil et
d’écoute est assurée tous les 

premiers samedis du mois 
4 avril, 2 mai, 6 juin, 4 juillet 

de 15h à 17h,
à la maison Odette Prévost,

1bis rue Saint Joseph

51 R e i m s
Contacts:
Guy  Tricot : 03 26 88 29 69
Fabrice Hugot : 03 26 86 43 41
Marc Rossé : 03 26 07 38 38

Les prochaines rencontres pour
divorcés auront  lieu 

les samedis 4 avril et 16 mai,
à la Maison diocésaine Saint Sixe,
6 rue du Lieutenant Herduin.

45 O r l é a n s

Groupe « Se-Di-Re » (SEparés,
DI vorcés, REmariés)            
Contacts:
Sylvie: 02 38 42 03 28 

31 Toulouse 

Groupe “Mirail Entraide Couples”
Contact: Odette Brut,
05 61 44 87 83         odbrut@tele2.fr

PROCHAINES RENCONTRES :
les samedis 4 avril, 2 mai,

6 juin, 4 juillet,
de 14h à 16h et de 16h à 18h,

à l’église Saint Paul des Nations,
(métro Reynerie ligne A)

PERMANENCE  :
les samedis 18 avril,
16 mai et 20 juin,

de 15h à 18h.

Groupe “Chrétiens Divorcés 31”
chretiens.divorces31@voila.fr

Contacts : Hélène Caralp
05 61 54 10   85  -    06 21 32 52 36 

Les Coteaux Païs,
85 rue Lucien Cassagne,

31500 Toulouse, 05 62 71 65 30
secretariat@coteaux-pais.net

« D I V O R C É S E T P O U RT A N T

T É M O I N S »  
Journée de rencontre, de partage et
de réflexion, avec le père Antoine
Malescours sj,

le samedi 28 mars
de 10h à 16h30,

au collège “Le Caousou”,
42 av Camille Pujol - 

31500 Toulouse.

« RENCONTRER  DIEU

DANS MA VIE » 

Soirée de partage et de réflexion avec
le père Daniel Aversenq sj,

le jeudi 23 avril
de 19h30 à 22h30 aux Coteaux.

« APRÈS L’ÉPREUVE, REVIVRE »

à l’Abbaye Sainte Marie du Désert.
Week-end spirituel avec le père
Daniel Aversenq sj,

les 16 et 17 mai,

" C HEMINS D 'E SPÉRANCE " 

Soirée de partage, de rencontres, de
prière,autour d’un pique-nique,

le jeudi 11 juinde 19h30 à 22h30,
au collège le Caousou,
42 av Camille Pujol 

31500 Toulouse.
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Présentation du projet de l’année;
départ du père Daniel Aversenq,
accueildu père François Poméon qui
prend la relève comme accompagna-
teur spirituel du groupe.

44 SA I N T -N A Z A I R E

Groupe « En chemin »
02 40 22 44 04 

groupeenchemin@yahoo.fr
Permanence: tous les premiers
mardis du mois de 18h30 à 19h30

7 avril, 5 mai, 2 juin, 7 juillet

Lieu : Presbytère Saint Gohard,
16 bd de la Renaissance,

44600 Saint-Nazaire
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Groupe « Témoins de l’Espoir »
Contact : Christiane Vannesson,

01 30 30 40 85

La prochaine rencontre aura lieu
le mercredi 13 mai, à 20h30 
dans les locaux de la paroisse 

Sainte Marie des Peuples,
5 rue du Cloître.
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69 Oullins
Groupe « Revivre »
Contacts: André Louazon
04 78 56 55 27
andre.louazon@wanadoo.fr
Prochaines rencontres :
Vendredi 24 avril à 20h30,

thème: La Colère
Vendredi 12 juinà 2030,thème:
Comment garder l’estime de soi?
Dimanche 5 juillet :

journée conviviale
Lieu : Communauté Saint-Viateur

3 rue Henri Barbusse 
69600 Oullins

71 A U T U N

Contacts: Françoise et Georges
Vieillard                03 85 82 27 73
Prochaine activité :
Dimanche 19 avril , à 11h,
participation à la messe de la
Famille à la Cathédrale d’Autun,sui-
vie d’un après-midi dont le pro-
gramme sera ultérieurement précisé
Pour la rentrée:
Dimanche 6 septembre à Uchon,
rencontre annuelle des groupes du
diocèse (Mâcon,Chalon sur Saône,
Le Creusot,Autun)

73 Chambéry

Groupe « Revivre »
Contacts:
Jean-Marie Boivin : 04 79 33 24 98
Monique Dorgère :04 79 54 41 19
Prochaines rencontres partages :

les vendredis 24 avril et 12 juin
à 20h15,à la Maison Diocésaine,

2 place du Cardinal Garrone.

73 Albertville
Groupe « Revivre »
Contacts:
Jean-Marie Muller: 04 79 24 28 43
Jean-Claude Marre :04 79 37 83 75
Prochaines rencontres partages :
le vendredi 24 avril à 20h15,
à la Maison Paroissiale,
2 route de Pallud

75 Paris 20ème & banlieue Est

Saint Germain de Charonne
Contacts:

G. de Beaucorps : 01 48 45 90 59
M. C.Boisseau : 01 40 31 73 43
Père P. Stikkelbroek: 01 43 71 67 18

Prochaines rencontres :
Lundi 30 mars 2009 (20h-22h):

“Apprendre à s’aider,
apprendre à s’aimer”

Lundi 18 mai2009 (20h-22h):
thème: La culpabilité
Lieu des rencontres : 124ter rue de
Bagnolet,75020 Paris

87 Limoges

Contact: Marie-France Goursolle
05 55 12 86 57

Une permanence d’accueil a lieu
tous les premiers lundis du mois :

6 avril, 4 mai, 1er juin, 6 juillet
Au Centre Catholique

d’Informations, 31 bd Gambetta
87000 Limoges

92 Issy les Moulineaux
Groupe « Cap sur l’Espérance »
Contacts: VéroniqueDeclerq

06 72 78 31 37 
Capsurlesperance@yahoo.fr

Rencontres le samedi soir à 20h;
permanences d’accueil assurées à
la paroisse Saint Etienne d’Issy les

Moulineaux,5 place de l’Eglise
(Métro : Mairie d’Issy)

94 Saint Maur des Fossés

Contact: Michèle et Alain Smith
01 48 85 73 89 

alainsmith@numericable.fr
Partager le repas de midi,un

dimanche par mois, de 12h30 à 15:
Dimanche 5 avril

à Saint François de Sales,
1 place du Maréchal Lyautey

Dimanche 17 mai
à Sainte Marie aux Fleurs,
20 rue d’Alsace Lorraine

Dimanche 7 juin
à Notre Dame du Rosaire,
11 avenue Joffre

95 L ’ I s l e  A d a m

Groupe « Si tu savais le don de
Dieu »
Contacts: Agnès Weiffenbach
06 21 62 43 45
Adrienne Henry : 06 60 99 15 33 

Rencontres une fois par mois 
le mercredi à 20h

“Chrétiens Divorcés,
Chemins d’Espérance”

27,avenue de Choisy 75013 PARIS
Tel :05.61.54.10.85

chretiensdivorces@yahoo.fr

*******
Association loi de 1901

fondée pour "créer, animer, gérer, au sein de
l’Eglise Catholique, dans l’esprit de
l’Evangile, un cadre d’accueil et de rencontre
de personnes concernées par le divorce.
Dans ce but, l’association peut entreprendre
toute action jugée utile, notamment diffuser
un bulletin de liaison périodique, publier des
documents ou organiser des manifesta-
tions".

(article 3,Objet)

Geneviève de Beaucorps, Présidente 
Marc-Henri Chauveau, Vice Président
Catherine Legendre, Trésorière
Hélène Caralp, Secrétaire
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